
Rapport  
recherche

2021an
n

ée



Conformément à la charte éco-responsable de Sciences Po Bordeaux, ce document 
est imprimé avec des encres végétales, dans une imprimerie labellisée Imprim’Vert. 
Imprimerie Université Bordeaux Montaigne.
Date : Juin 2022 
Photos : Adobe Stock. 



La recherche en chiffres 

8 émérites

93 académiques 181 chercheur·se·s  
associé·e·s

19 permanent·e·s 
d’appui à la recherche

130 doctorant·e·s

29 chercheur·se·s invité·e·s

dont 8 nouveaux contrats doctoraux

10 postdoctorant·e·s

19 chercheur·se·s
66 enseignant·e·s-chercheur·se·s

Les ressources 
humaines

14 thèses soutenues

2 HDR soutenues
*Budget engagé

*organisés par les UMR

1 188 500 €uros*

50 projets en cours

12 nouveaux projets

75 séminaires*

Les activités

Les publications

117
articles de revue

69
chapitres d’ouvrage

18 
directions d’ouvrage

15 
ouvrages scientifiques

2 centres  
de recherche 
mixtes du CNRS



Édito L’année 2021 a été marquée notamment par l’évaluation 
par l’HCERES de Sciences Po Bordeaux et des centres de 
recherche. Plusieurs éléments sont à retenir.

Le premier constat concerne la reconnaissance de l’excellence 
des activités scientifiques de notre communauté. L’originalité des 
thèmes de recherche et leur diversité, la solidité des méthodes 
utilisées, l’ampleur des études réalisées, les résultats obtenus 
caractérisent une recherche qui « trouve ». C’est à la fois souligné 
et apprécié par les instances d’évaluation nationales. La place 
du Centre Émile Durkheim et des Afriques dans Le Monde est 
reconnue tant régionalement que nationalement. Nos centres 
de recherche sont également appréciés pour leur volonté 
d’internationalisation affirmée autour de deux engagements qui 
nous sont singuliers : la volonté du multilinguisme et l’attention 
aux Suds et aux émergences. 

La recherche n’est pour autant pas isolée. Son rôle structurant 
dans l’établissement est également amplement reconnu. Que 
serait l’enseignement si Sciences Po Bordeaux ne disposait pas 
de centres de recherche, d’enseignant·e·s-chercheur·se·s, de 
chercheur·se·s, de doctorant·e·s ? La recherche n’est ni un hobby, 
ni un supplément d’âme, mais bien une dynamique qui permet 
de nourrir et de transformer le contenu des enseignements et 
des programmes à court et à long termes. La pluralité de notre 
recherche, sa diversité thématique et disciplinaire, sa capacité 
à se saisir des outils de financement, ses interactions avec les 
mondes socioéconomiques, politiques, associatifs, culturels 
sont autant d’atouts pour l’établissement, ses étudiant·e·s, ses 
partenaires et ses ancien·ne·s. Le renforcement de la délégation 
recherche, érigée en direction, accompagne l’ouverture et le 
soutien des dynamiques scientifiques issues de la communauté 
dans une logique forte de préservation de sa diversité et de 
ses méthodes. D’ailleurs, le recrutement en 2022 de deux 
maître·sse·s de conférences en économie et d’un·e en sociologie 
des organisations va permettre de renforcer le dialogue 
interdisciplinaire dans notre établissement. 

Les années qui se sont écoulées ont aussi montré l’impérieuse 
nécessité de visibiliser et de médier la recherche en science 
sociale, ses manières de réfléchir et ses résultats. La pandémie 
a démontré combien le grand public a besoin de science et de 
compréhension de la science. Les attaques qu’ont subies les 
sciences sociales rendent encore plus nécessaire l’explicitation 
de nos démarches, de nos résultats et de notre éthique. La 
médiation scientifique est donc une responsabilité sociale et va 
être un chantier essentiel des années à venir pour les centres et la 
direction de la recherche. Un financement du MESRI et un effort 
en ressources humaines en communication vont nous permettre 
d’expérimenter les nouvelles formes de médiation et d’élaborer 
un schéma directeur pour les années à venir.

Au final, notre établissement et sa recherche changent. Le 
contexte, les exigences des métiers scientifiques évoluent, mais 
nous devons être collectivement fiers et conscients du travail 
collectif que notre communauté dans sa diversité de fonctions 
et de statuts a réalisé lors de la dernière décennie. Nous avons 
contribué collectivement à interroger les défis démocratiques, 
inégalitaires, développementaux et nous intégrons de plus en 
plus ceux du numérique et des transitions. Cette contribution ne 
se voit pas assez (on y travaillera), elle n’est pas toujours reconnue, 
mais elle demeure essentielle, pour la société, nos étudiant·e·s, 
nos partenaires et notre territoire qu’elle ne cesse d’ensemencer 
d’idées et de méthodes nouvelles.

Une recherche utile
Dominique Darbon 
Directeur de Sciences Po Bordeaux
&
Vincent Tiberj
Délégué à la recherche de Sciences Po Bordeaux



Les Afriques dans le Monde (LAM, UMR 5115) est un 
centre multidisciplinaire et comparatiste d’analyse du 
politique dans les Afriques ainsi que dans les sociétés 
issues de la traite atlantique. 

Le laboratoire a trois tutelles principales (Sciences Po 
Bordeaux, CNRS, Université Bordeaux Montaigne) et 
deux tutelles secondaires (Institut de recherche pour 
le développement (IRD), Université de Bordeaux). 

Le LAM fonctionne avec une co-direction  :  
David Ambrosetti en est le directeur et Marième 
N’Diaye la directrice adjointe. 
Karine Bassoulet en est l’administratrice. 

Les analyses s’organisent autour de 5 axes : 

État, régulations et contestations dans les Afriques
Espaces, (im)mobilités, diasporas
Imaginaires, arts, subjectivités
Marchés et entreprenariats en Afriques 
Risques sanitaires, crises agraires et défis environ-
nementaux 

La recherche à Sciences Po Bordeaux constitue l’un des pôles les plus importants de France 
dans le domaine des SHS. 
Elle s’organise d’abord autour de nos deux centres de recherche :

Les laboratoires

Les acteurs de la recherche à Sciences Po Bordeaux

Le Centre Émile Durkheim (UMR 5116 CNRS, 
Sciences Po Bordeaux, Université de Bordeaux) est un 
laboratoire généraliste de science politique et de so-
ciologie qui fonde son projet scientifique sur les jeux 
d’échelles et la comparaison. 
Ses activités s’organisent autour de 5 axes : 
PARASITE (Pour une Analyse des Ressources des 
Acteurs·rice·s en Situation d’Inégalités, Tensions, Epreuves)
PEPS (Politics, Elections, Policies & Societies)
REVER (Résilience, Vulnérabilité et Recours)
SENS (Sciences, ENvironnements, Santé)
Sociologie de l’international
S’y ajoutent 5 ateliers transversaux et 3 séminaires :
C’est pas très académique ; Méthodes ; Prendre po-
sition ; Écriture ; Économie & Société, un séminaire 
général et deux séminaires conjoints avec le LAM : 
le séminaire doctoral et le séminaire Économie po-
litique des capitalismes.
Ces recherches sont soutenues par les équipes 
de gestion, méthodes, documentation, édition et 
communication.

Le Forum urbain est un Centre d’innovation sociétale créé en 2015 
par l’Initiative d’Excellence de l’Université de Bordeaux  

(IdEx Bordeaux) et porté par Sciences Po Bordeaux.

La chaire Diasporas africaines de Sciences Po Bordeaux et  
l’Université Bordeaux Montaigne, intégrée au laboratoire Les Afriques 
dans le Monde a pour finalité le renforcement des connaissances sur 
les diasporas africaines en France, et entend servir de fédérateur des 

compétences existantes.

L’Institut des Afriques est une association loi 1901 créée en janvier 
2015 pour mettre en valeur les dynamiques africaines présentes sur 
les territoires néo-aquitains et bordelais et porter une vision renou-

velée des mondes africains.

Le Centre Associé Régional (CAR) du Céreq en région  
Nouvelle-Aquitaine est intégré au Centre Émile Durkheim.



L’urgence écologique  
au Centre Émile Durkheim

Centre Émile DurkheimProjets à la Une

Les recherches menées au CED confirment 
l’avènement incontestable du paramètre 
climat et environnement dans tous les 
secteurs, mais avec des effets multiformes, 
qui n’effacent pas les autres aspects des 
décisions publiques, ni ne révolutionnent 
l’ordre des priorités – et en particulier le 
souci maintenu de la croissance et du 
bien-être économiques. 

‟

Les crises environnementales actuelles imposent des défis 
multiples à nos sociétés : refondation du rôle des sciences 
et de l’expertise, risques d’aggravation des inégalités 

sociales, adaptation des politiques publiques à de nouveaux 
enjeux dans de très nombreux secteurs… Autant de questions 
devenues également centrales dans les travaux des chercheurs et 
chercheuses du Centre Émile Durkheim. Plusieurs chantiers ouverts 
ces dernières années en donnent la mesure. Avec le soutien de la 
Région Bretagne, le projet Transagrina (Trajectoires de transition 
en agriculture en Nouvelle-Aquitaine) mené par un collectif réuni 
autour de Delphine Thivet tente de comprendre ce qui contribue 
à l’adoption de mesures agroécologiques dans différences filières 

productives de Nouvelle-Aquitaine. Passant en revue les paramètres 
sociaux, économiques juridiques, politiques, ce projet interroge les 
premiers concernés, les agriculteurs et agricultrices, afin de mieux 
comprendre leurs réactions aux injonctions de plus en plus fortes 
au « changement de pratiques ». Des questions convergentes sont 
posées par Sébastien Chailleux, récent lauréat d’un financement 
de l’Agence nationale de la Recherche pour son projet ECOINDUS 
(Les politiques de transition écologique : la neutralité carbone 
dans les filières de l’hydrogène et du biogaz). Dans la filière 
gaz, les injonctions au «  verdissement  » se traduisent par le 

développement du biogaz et de l’hydrogène : est-ce l’aube d’un 
nouveau modèle, plus écoresponsable, ou la simple reconduction 
d’un paradigme d’extraction maximale des ressources ? D’autres 
programmes de recherche tentent pour leur part de mesurer en 
quoi le virage des «  transitions  » pourrait produire un nouveau 
partage des rôles entre l’État et les territoires. Enjeu crucial dans 
un pays qui se distingue par sa tradition centralisatrice… Dans un 
numéro récent de Nature Sciences Sociétés (Politiques locales de 
l’énergie : une transition sous contraintes), Sébastien Chailleux 
et Renaud Hourcade observent que la promotion des énergies 
renouvelables ou de la sobriété est bien un mot d’ordre à toutes 
les échelles d’action publique. Mais le modèle d’une gestion plus 
décentralisée, réellement ouverte à de nouveaux acteurs, peine 
incontestablement à s’imposer. Les programmes PECAPLo 
(Prioriser l’enjeu climatique dans l’action publique locale : une 
comparaison inter-régionale de l’appropriation des PCAET) 
(Andy Smith) et APCLIMTER (Leçons de la lutte contre le COVID 
19 pour l’action publique sur le changement climatique dans 
les territoires) (Daniel Compagnon et Andy Smith), financés 
par l’Ademe et la Région Nouvelle‑Aquitaine, s’intéressent 
précisément à cet aspect en étudiant en détail la place de l’enjeu 
climatique dans les politiques locales. Ils constatent, derrière 
l’omniprésence du discours sur les transitions, la grande variabilité 
de l’engagement concret des territoires sur cet enjeu. Variabilité 
notable dans d’autres domaines : sur la question de la pollution 
de l’air, l’ANR GLOBALSMOG (Researching air pollution in cities 
of the Global South), pilotée par Renaud Hourcade, a pour 
objectif de comprendre comment ce problème préoccupant 
de santé environnementale est approprié (ou pas…) dans les 
métropoles d’Asie et d’Afrique, où les effets sanitaires sont massifs, 
mais les réponses publiques fragiles. Les recherches menées au 
CED confirment l’avènement incontestable du paramètre climat 
et environnement dans tous les secteurs, mais avec des effets 
multiformes, qui n’effacent pas les autres aspects des décisions 
publiques, ni ne révolutionnent l’ordre des priorités – et en 
particulier le souci maintenu de la croissance et du bien-être 
économiques. Une tension que les travaux sur les Gilets jaunes 
(Magali Della Sudda), menés également au CED, permettent 
de mieux appréhender. Des travaux, qui mis bout à bout, nous 
aident à comprendre en quoi le sentiment d’urgence écologique, 
véhiculé avec force par des organisations militantes, des experts, 
des juges, ne s’avère pas audible à n’importe quelles conditions 
pour les citoyens et les gouvernements.

Renaud Hourcade
Chargé de recherche CNRS, Centre Émile Durkheim

À noter que le laboratoire s’interroge aussi sur son empreinte carbone.  

Par l’action conjointe d’Antoine Hardy et Dominique Nguyen, il s’est 

associé à l’initiative des Labos 1point5* 

*Labos 1point5 est un collectif de membres du monde académique, de 
toutes disciplines et sur tout le territoire, partageant un objectif commun : 
mieux comprendre et réduire l’impact des activités de recherche 
scientifique sur l’environnement, en particulier sur le climat.



Les Afriques dans le Monde

À une époque de tensions fortes entre les culturalismes 
locaux et les effets de la mondialisation, on observe le 
recours à des répertoires normatifs qui s’entrecroisent, 

s’entrechoquent et se transforment mutuellement. Le groupe 
de recherche sur les pratiques normatives s’attache à étudier les 
modalités de recours à ces répertoires normatifs, de réduction 
de leurs contradictions et d’émergence de nouvelles règles 
et systèmes. Les Afriques musulmanes offrent un champ 
particulièrement propice, mais pas exclusif. L’activité de ce 
groupe, composé de trois chercheur·se·s statutaires (Baudouin 
Dupret, Jean‑Noël Ferrié, Marième N’Diaye) et d’une dizaine 
de doctorant·e·s (Tarek El Asfary, Tachfine Baida, Aya Bejermi, 
Mariam Benalioua, Saadia Gacem, Irene Lizzola, Mountassir 
Oufkir, Montassir Tenni) et associé·e·s (Marta Arena, Stéphane 
Gignoux), se décline de diverses façons : programmes de 
recherche, grands projets structurants (GPR, IRN), séminaires. 

Pratiques normatives en Afrique musulmane 
et au-delà

Les Afriques musulmanes offrent un champ 
particulièrement propice, mais pas exclusif. 
L’activité de ce groupe (...) se décline de diverses 
façons : programmes de recherche, grands 
projets structurants (GPR, IRN), séminaires. ‟

Baudouin Dupret
Directeur de recherche CNRS, Les Afriques dans le Monde

Jean-Noël Ferrié 
Directeur de recherche CNRS, Les Afriques dans le Monde

& Marième N’Diaye
Chargée de recherche CNRS,

Directrice adjointe, Les Afriques dans le Monde

Plusieurs programmes scientifiques abordent la question 
des normativités en contexte musulman et/ou africain. Un pro-
gramme financé par la Région Nouvelle-Aquitaine porte sur  
« la positivisation du droit et des normes en contexte islamique ». 
L’ambition est ici de décrire et analyser la saisie de l’islam par le 
droit positif, en particulier dans le domaine du droit des mœurs. Le 
projet porte sur une dizaine de pays (en Afrique, en Europe et en 
Asie) qui présentent des rapports contrastés à l’Islam, en lien avec 
le poids démographique de celui-ci ou sa place dans les systèmes 
juridiques et politiques concernés. Un deuxième programme, fi-
nancé par l’ANR, porte sur les systèmes juridiques reconnaissant 
une pluralité de statuts personnels et les implications que cela 
peut avoir sur le principe d’égalité des citoyen·ne·s devant la 
loi. Près de 25 pays sont concernés par cette question, de par le 
monde, sans qu’elle n’ait fait l’objet d’un traitement approfondi. 
Un troisième programme prend la forme d’un réseau international 
du CNRS IRN POSEIDONIS. Portant sur la positivisation, standardi-
sation et densification des normes en contexte islamique, il s’in-
téresse à l’émergence de nouvelles formes de normativité, entre 
autres managériale, tout particulièrement dans les domaines de la 
gouvernance sécuritaire, sanitaire et environnementale.

L’activité du groupe prend aussi la forme d’une participation 
substantielle au Grand programme de recherche (GPR) IPORA 
(Interdisciplinary Policy-Oriented Research on Africa). 
Réunissant quatre universités partenaires (Université de Bordeaux, 
Université internationale de Rabat, Université Félix Houphouët-
Boigny, Université d’Addis-Abeba), le programme a démarré 
cette année. Notre équipe y est impliquée avec des collègues de 

Deux séminaires réguliers structurent le groupe sur les pra-
tiques normatives en Afrique musulmane et au-delà. Le premier 
porte sur les sciences sociales du droit. De périodicité mensuelle, 
il offre une tribune à des chercheur·se·s principalement exté-
rieur·e·s à LAM dont la compréhension interdisciplinaire du droit 
et des questions de normativité, ainsi que le rapport au terrain et 
à une approche fondée empiriquement, semblent d’un intérêt 
tout particulier. L’autre séminaire regroupe tous les doctorant·e·s 
et leurs encadrant·e·s, sur une base également mensuelle. Il s’agit 
alternativement de discuter des travaux en cours de chaque 
doctorant·e et d’entendre les encadrant·e·s développer les élé-
ments et critères conférant à ces travaux une valeur particulière.

l’Université internationale de Rabat dans un projet de recherche 
intitulé : Communautés épistémiques et prise en charge de la 
Covid-19. De la communauté de pratiques aux choix publics. 
Celui-ci porte sur les différentes normativités à l’œuvre dans le 
cadrage et l’élaboration des politiques sanitaires, en considérant le 
rôle moteur des communautés épistémiques représentées par les 
praticiens. Il implique une comparaison Maroc‑Sénégal. Par ailleurs, 
cette recherche recoupe les thématiques de l’IRN POSEIDONIS.

Mentionnons, pour conclure, deux parutions récentes qui 
s’articulent à cette recherche collective :

Baudouin Dupret

Positive Law from the Muslim World 
Jurisprudence, History, Practices

Cambridge University Press 
(Law in Context), 2021.

Nathalie Bernard-Maugiron &  
Marième N’Diaye (dir.)

Dossier Femmes et droit dans les 
Afriques musulmanes
Cahiers d’Études africaines 
(242), 2021.



Indicateurs
1.Les flux des personnels scientifiques 2012-2021

2.Effectif recherche Chercheur·se·s et Enseignant·e·s-chercheur·se·s (EC) en 2021
Centre Émile Durkheim 52 // Les Afriques dans le Monde 25 // EC hors UMR 8 // Âge moyen 49,5 ans

3.Effectif recherche ITA-BIATSS-FNSP 2021
Centre Émile Durkheim 12 // Les Afriques dans le Monde 6 // Délégation Recherche 1 // Âge moyen 52,6 ans
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5.Dépenses par origine de financement et par année 2016-2021

6.Séjours scientifiques de collègues étrangèr·e·s dans les deux centres 
de recherche  2016-2021
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2021Rétrospective

22. 
.Le raccrochage professionnel des NEETs (Not in 
Employement, Education or Training)  en garantie Jeunes : de 
l’expérimentation à l’industrialisation du dispositif, thèse de 
doctorat soutenue par Flora Pailleret (CED) sous la direction de 
Thierry Berthet & Samuel Julhe (CED)

11.
.Journée d’étude L’édition africaine et la fabrique de la littérature
Organisation : IDAF, LAM, MC2a, Région Nouvelle-Aquitaine, 
Université de Limoges

21-25.
.École d’été Participation et démocratie
Organisation : Camille Bedock (CED) et Vincent Tiberj (CED) 

24-25.
.Colloque Vulnérabilités au travail. Regards croisés des 
sciences sociales en Europe
Organisation : Samuel Julhe (CED) 

28-29.
.Colloque Les diasporas africaines en France : enjeux 
politiques, économiques et culturels
Organisation : Chaire Diasporas africaines (LAM), en partenariat 
avec l’association Arc-en-Rêve

.Colloque Faire des politiques publiques en Afrique
Organisation : Programme Faire des politiques publiques en 
Afrique (FaPPA, LAM) 

1er.
.Benchmark des indicateurs et outils de suivi des politiques 
migratoires
Coordination scientifique : Étienne Smith (LAM) / Recrutement de 
Thibaut Jaulin, politiste, chercheur contractuel (LAM)
Financeur : Expertise France
01.07.2021-28.02.2022

10. 
.Lake Chad Basin Livelihoods Research
Coordination scientifique : Vincent Foucher (LAM) 
Financeur : GIST Research
10.02.2021-31.12.2021

26. 
.Engagement politique transnational de la diaspora 
ghanéenne à Londres et à Accra, thèse de doctorat soutenue 
par Jamila Hamidu-Yakubu (LAM) sous la direction de 
Dominique Darbon (LAM)

24. 
.Le travail de l’ordre : hiérarchies sociales et ancrages 
policiers dans les quartiers populaires de Khartoum et 
Lagos, thèse de doctorat soutenue par Lucie Revilla (LAM) 
sous la direction de Laurent Fourchard (CERI)

26. 
.Partis dominants africains : une sociologie historique du 
PDG au Gabon et du RPT au Togo, thèse de doctorat soutenue 
par Just-Béranger Mietté Likibi (LAM) sous la direction de 
Dominique Darbon (LAM)

29. 
.Comité de visite HCERES (LAM)

.À la lisière du vote. Socio-histoire de l’institution électorale 
dans le Sénégal colonial (années 1840-1960), thèse de 
doctorat soutenue par Juliette Ruaud (LAM) sous la direction 
d’Yves Déloye (CED)

30. 
.Workshop Se faire artiste. Entre engagement dans le collectif, 
singularité de l’artiste et entrepreneuriat de soi
Organisation : Armelle Gaulier (LAM) et Maëline Le Lay (LAM) 

.Le constant et le variable dans l’idéologie du Hamas (2006‑2018), 
thèse de doctorat soutenue par Qossay Hamed (CED) sous la 
direction de Lætitia Bucaille (CED) et René Otayek (LAM)

31. 
.Les politiques de pardon adoptées dans le cadre de la lutte 
contre le terrorisme en Algérie : entre exigences morales et 
contraintes politiques, thèse de doctorat soutenue par Moncef 
Bahar (CED) sous la direction de Lætitia Bucaille (CED)

1er. 
.Nomination de Sophie Duchesne (directrice de recherche 
CNRS) à la direction du CED

.Normes sociales à l’épreuve des mesures de riposte contre 
l’épidémie du COVID-19 : étude socio-anthropologique du vécu 
quotidien des populations de Bobo-Dioulasso, Burkina Faso
Coordination scientifique : Marc-Éric Gruénais (LAM) 
Financeur : ANRS (Covid)
01.05.2021-30.10.2022

31.
.École d’été Bordeaux Summer School (BSS) – African 
cities in 2030: multidisciplinary research to meet health, 
demographic, economic and political challenges
Organisation : Université de Bordeaux / Grand Programme de 
Recherche IPORA, Sciences Po Bordeaux, ISPED, Bordeaux Sciences 
Économiques (BSE)
31.05.2021-04.06.2021

.Comité de visite HCERES (CED)



octobre.

septembre.

novembre.

décembre.

2021

1er.
.Arrivée de Julia Mathurin, chargée de gestion 
administrative (CED & LAM)

.OSMOSE (Vers un réseau d’observation socio-sismologique 
multi-acteur pour la réduction du risque sismique en Haïti)
Coordination scientifique : Éric Calais (ENS) et Alice Corbet (LAM)
Financeur : ANR
01.10.2021-31.12.2025

02.
.PECAPLo (Prioriser l’enjeu climatique dans l’action publique 
locale : une comparaison inter-régionale de l’appropriation 
des PCAET)
Coordination scientifique : Andy Smith (CED)
Financeur : ADEME
02.12.2021-01.06.2024

07.
.MPEIS-COV (Les micro et petites entreprises de l’informel 
sénégalais face à la Covid-19)
Coordination scientifique : Jean-Philippe Berrou (LAM) 
Financeur : Orange-Labs
07.12.2021-06.12.2022

.La fabrique du développement : trajectoires des normes, des 
pratiques et des acteurs. Cas d’études comparés en Algérie 
et au Maroc, thèse de doctorat soutenue par Franck Fortuné 
(LAM) sous la direction de Pierre Blanc (LAM)

13.
.Du privé dans la sécurité ? Le rôle des firmes dans la politique 
européenne de gestion des frontières, thèse de doctorat 
soutenue par Josselin Dravigny (CED) sous la direction de 
Andy Smith (CED)

1er. 
.Nomination de David Ambrosetti (chargé de recherche  
CNRS) à la direction de LAM

.AFICAM2 (Créer et opérationnaliser à l’USJPB un centre de 
préparation aux concours de l’administration publique ma-
lienne)
Coordination scientifique : Céline Thiriot (LAM) 
Financeurs : Ambassade de France au Mali – SCAC – FSPI 
01.09.2021-30.10.2022

.3 nouvelles arrivées
Sébastien Chailleux, maître de conférences en science 
politique (CED)
Renaud Hourcade, chargé de recherche CNRS (CED)
Alain Piveteau, socio-économiste, chargé de recherche 
IRD (LAM)

.La mort comme problème public ? Fragmentation sectorielle 
et territoriale de la gestion de la mort en France
Coordination scientifique : Andy Smith (CED) 
Financeurs : Région Nouvelle-Aquitaine, Laboratoire Pacte, CED, 
Pompes Funèbres Grenoble 
01.09.2021-31.08.2024

.INEGAPOL (Inégalités et conceptions du système politique. 
Comprendre le décalage entre élus et citoyens)
Coordination scientifique : Camille Bedock (CED) 
Financeurs : Région Nouvelle-Aquitaine, CED, Bordeaux Métropole, 
Brest Métropole, Département du Finistère
01.09.2021-31.08.2024

09-10.
.Journées d’étude De la décolonisation des arts à la restitution 
des objets
Organisation : Elara Bertho (LAM), Sophie Chave-Dartoen 
(Passages) et Isabelle Gobatto (Passages)

29.
.SINGLEMARKETS (The Politics of European and American 
Single-Market Governance)
Coordination scientifique : Andy Smith (CED) 
Financeur : Université d'Oslo
29.09.2021-31.12.2025

1er.
.Arrivée de Perrette Blanchet, apprentie, service communi-
cation (CED)

.UNEQUALCITIZEN (Inégalités et conceptions du système po-
litique dans les démocraties européennes)
Coordination scientifique : Camille Bedock (CED) 
Financeur : ANR
01.10.2021-30.09.2024

.ECOINDUS (Les politiques de transition écologique : la neu-
tralité carbone dans les filières de l’hydrogène et du biogaz)
Coordination scientifique : Sébastien Chailleux (CED) 
Financeur : ANR
01.10.2021-30.09.2025

.GLOBALSMOG (Lutter contre la pollution atmosphérique 
dans les villes du sud global. Défis, leçons et perspectives 
pour la gouvernance urbaine)
Coordination scientifique : Renaud Hourcade (CED) 
Financeur : ANR
01.10.2021-31.03.2025

14. 
.Arrivée de Jean-Noël Ferrié, politiste, directeur de recherche 
CNRS (LAM)



La recherche en 2021 a été possible grâce à : 

et bien d’autres...


